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/ UNE /

Le groupe Canal+ a signé un partenariat 
novateur avec le Centre National de Ci-
nématographie du Mali. La cérémonie 

s'est déroulée en présence de Housseiny 
Maiga, Directeur national du Centre Natio-
nal de Cinématographie du Mali, d'Amadou 
Sow, Directeur administratif et financier de 
Canal+, ainsi que de plusieurs professionnels 
des médias.

Le projet CIN'ECOLE vise principalement les 
cinéphiles maliens, les élèves, les étudiants, 
les jeunes et les femmes. Les autorités admi-
nistratives et coutumières, les leaders d'opi-

nion, les communicateurs traditionnels, les 
acteurs politiques et de la société civile dans 
les différentes localités sont également des 
cibles secondaires. D'autres acteurs tels que 
les sociétés de production audiovisuelle, les 
professionnels et techniciens du cinéma, les 
comédiens et la presse nationale sont égale-
ment impliqués. L'objectif principal du projet 
CIN'ECOLE est de faire du cinéma un puissant 
moyen de mobilisation sociale, d'éducation à 
la citoyenneté et de divertissement privilégié 
pendant les vacances scolaires. Plus préci-
sément, CIN'ECOLE permettra de créer une 
mémoire cinématographique sur l'histoire 

du Mali, d'impliquer les cinéastes dans la 
construction de la citoyenneté collective, de 
promouvoir les productions locales et les ta-
lents locaux, ainsi que de diffuser des mes-
sages de sensibilisation dans une approche 
de communication pour le changement de 
comportement.

Housseiny Maiga, Directeur national du 
Centre National de Cinématographie du 
Mali, a affirmé que le projet CIN'ECOLE est 
la concrétisation de la volonté du centre na-
tional de créer un véritable marché intérieur 
du cinéma au Mali. Il a déclaré : "Toutes nos 
initiatives visent à ce que le cinéma malien 
soit consommé par les Maliens, et qu'il soit 
un puissant vecteur de mobilisation sociale, 
au-delà de sa dimension d'outil de sensibi-
lisation. Canal+ accompagne la production 
malienne en soutenant des films et des sé-
ries maliens."

Amadou Sow, Directeur administratif et fi-
nancier de Canal+, a souligné que le groupe 

Canal+ et le CNCM 
La promotion du cinéma 
malien en marche !
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/ UNE /

Canal+ est le leader de l'édition de chaînes 
premium et thématiques, ainsi que de la 
distribution d'offres de télévision payante 
en Afrique francophone. Il est présent dans 
plus de trente pays d'Afrique centrale et 
de l'Ouest, ainsi qu'à Madagascar. Canal+ 
favorise également le développement de la 
culture africaine en promouvant les œuvres 
audiovisuelles et en finançant des contenus 
adaptés aux marchés africains, tels que des 
coproductions de séries et de films. Canal+ 
est présent au Mali depuis plus de 25 ans, 
et sa filiale célèbre ses 8 ans d'activité dans 
le pays.Canal+ Mali, dans le cadre de la pro-
motion du développement de la culture ma-
lienne, a décidé de nouer un partenariat avec 
le Centre National de la Cinématographie 
Malienne (CNCM) engagé dans un vaste pro-
cessus de transformation du Cinéma Malien. 
"CIN'ECOLE", bien qu'en apparence en déca-
lage avec les besoins des consommateurs, 

s'avère être un concept adapté à la période 
de vacances, dédiée aux loisirs. Ce projet 
offre des rendez-vous inédits autour de la 
découverte du Mali, de son histoire et de ses 
brillants artistes qui, à travers leurs œuvres 
cinématographiques, écrivent les plus belles 
pages du Mali contemporain. En effet, le pro-
jet CIN'ECOLE est une série de projections 
cinématographiques destinées au public na-
tional et international, visant à présenter le 
Mali sous un nouvel angle, à travers son pas-
sé, son présent et son futur. Concrètement, il 
s'agit de revisiter la mémoire cinématogra-
phique et l'histoire contemporaine du Mali à 
travers un catalogue de 7 films inédits pro-
duits par trois générations de cinéastes.

Il convient également de souligner que pour 
cette première édition, un catalogue de 7 
films est proposé au public. Ce catalogue est 
composé de trois longs métrages (fiction et 

documentaire) et de 4 courts métrages (fic-
tion et documentaire). Les différents films 
abordent des questions liées à l'histoire 
contemporaine du Mali, à la paix, au vivre 
ensemble, à la santé, à la citoyenneté et à 
la refondation.

L'émission interactive prendra la forme 
d'un rendez-vous social basé sur un jeu de 
culture générale opposant deux équipes de 
3 personnes. Chaque équipe représente une 
corporation, un regroupement ou une enti-
té économique. À travers des questions de 
culture générale mettant l'accent sur la dé-
couverte du Mali, les équipes s'affronteront 
en 3 manches pour déterminer un finaliste. 
Une quatrième et dernière manche permettra 
à l'équipe finaliste de remporter le jackpot.

  Ibrahim Sanogo
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/ LU SUR LA TOILE /

Débat Politique de Diany.ml FM 
avec Kassim Traore

Cercle de Banamba, Région de Koulikoro ! Céré-
monie d'Intronisation du Chef de village de Banamba. 
En droite ligne avec la nouvelle vision des plus hautes autorités 
du Mali et du peuple souverain du Mali qu'est la valorisation 
de nos légitimités traditionnelles,j'ai participé, en présence 
des autorités administratives et coutumières, à la cérémonie 
d'Intronisation du chef de village de Banamba en la personne 
de Elhadji Belinké SIMPARA, ce Dimanche 06 Août 2023. 
Cette cérémonie fut agrémentée par le Très Miséricordieux 
d'une abondante pluie.Des prières et bénédictions furent 
faites à l'endroit de la population du cercle de Banamba et 
l'ensemble du pays pour que règnent la paix et la quiétude 
dans notre Maliba.
Imam Oumarou Diarra
 

L'ESSOR

L’artiste musicien Salif Keïta a démissionné du 
Conseil national de Transition (CNT) pour des 
raisons personnelles.

Le ministre de la Communication, de l’Économie numérique et 
de la Modernisation de l’Administration, Alhamdou Ag Ilyene, 
poursuit ses visites de prise de contact avec les services re-

levant de son département. Il s’est rendu vendredi dernier à 
l’Office de radio diffusion télévision du Mali (ORTM) et l’Agence 
nationale de communication pour le développement (ANCD).
 

AMARA Bathily Page

CELUI QUI VEUT QUE SES ENFANTS RÉUSSISSENT,
N'A QU'À PRENDRE SOIN DES ENFANTS DES 
AUTRES AUSSI
Dieu ne dort pas et n'oublie rien

Dior Gueye Championne d'Afrique

Le sénégalais Moustapha Cisse quitte Google 
pour créer KERA. Selon Le Tech Observateur, 
l'entreprise sera bientôt lancée au Sénégal.  Le désormais ex 
Directeur du premier centre de recherche en Intelligence Ar-
tificielle implanté par Google au Ghana aura autour de lui,de 
grands
 

Ligue islamique mondiale
 
La #LIM se consacre activement à la construc-
tion d’un monde plus égalitaire grâce à ses ac-
tions #humanitaires comme l’aide alimentaire, les parrainages 
d’orphelins et la construction de puits.
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/ LU SUR LA TOILE /

Amir Nourdine Elbachir

Le Président du Nigeria  fait face à une oppo-
sition farouche dans son pays concernant sa 
volonté d'attaquer le Niger . Les enjeux sont beaucoup trop 
énormes pour qu'on laisse des vieux, au soir de leur vie, hy-
pothéquer l'avenir de plusieurs générations. On lui souhaite 
la bienvenue à la tête du  . Les temps ont changé, ils ne suffit 
plus à des hommes corrompus de se retrouver entre quatre 
murs et de choisir où frapper pour préserver les intérêts du 
colon.
 

 Séga DIARRAH

#Mali : Les protestations s'intensifient face aux 
violations constantes des lois et à l'érosion de 
la démocratie. Les citoyens critiquent les tactiques employées 
par les autorités militaires et appellent au rétablissement de 
l'État de droit.

LSI AFRICA

La vice-secrétaire d'État américaine, Victo-
ria Nuland, a déclaré lundi avoir rencontré à 
#Niamey les putschistes pour des discussions « difficiles » 
qui n'ont pas permis de solution négociée. La responsable 
américaine a aussi déclaré que la junte est consciente des « 
risques » d'une alliance avec la Russie. #NigerCoup
 

Serge Daniel

#Niger/ La junte nigérienne refuse ce 8/8/ de 
recevoir une délégation de la Troïka ONU-UA-
CEDEAO
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/ LU SUR LA TOILE /

Aziz Maïga ne ment pas

Niger  #URGENT Le CNSP accuse "une puis-
sance étrangère" de s’apprêter à "agresser 
le Niger en coordination avec la CEDEAO" et affirme qu’un 
"pré-déploiement des forces devant participer" à une opéra-
tion au Niger est entamé dans deux pays d’Afrique centrale. 
A rapporté 
@aa_french

Attaye Ag Mohamed

#Niger: Depuis que le Col. Major Abdourahmane 
Alias Dj Communiqués a annoncé l’immense d’1 
intervention de la CEDEAO, les activistes pro-putschs nigériens 
et alliés, fondent leur espoir sur une prétendue démission du 
Pdt Bazoum   . Ils seraient mieux en cinéastes Bollywoodiens

Wassim Nasr

On remarque armements individuels et treillis 
de toutes les armées du #Sahel y compris ceux 
empruntés aux armées françaises. G5 jihadiste ou panafrica-
nisme à la sauce #EI ? tout est question de perception

Gouvernement du Mali

Lettres conjointes du Ministre des Affaires 
étrangères et de la Coopération internationale 
de la République du Mali et du Ministre des Affaires étran-
gères, de la Coopération régionale et des Burkinabè de l’Ex-
térieur du Burkina Faso par lesquelles les Gouvernements du 
Mali et du Burkina en appellent à la responsabilité du Conseil 
de sécurité des Nations Unies et du Conseil de Paix et de Sé-
curité de l’Union Africaine pour empêcher toute intervention 
militaire contre le Niger dont l’ampleur des conséquences 
sécuritaires et humanitaires serait imprévisible, y compris le 
risque de dislocation de la CEDEAO.
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/ BREVES /

Abuja : La situation au Niger au cœur d’un 
sommet spécial de la CEDEAO 

Mali : Les tensions entre la CMA et la junte 
d’Assimi Goïta s’accentuent 

Abuja, Nigeria – Les dirigeants des pays membres de la Commu-
nauté économique des États de l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO) se 
réuniront à Abuja, au Nigeria, le jeudi prochain, pour un sommet 
extraordinaire axé sur la situation politique en République du 
Niger.

Dans un communiqué publié hier, la CEDEAO a annoncé que le pré-
sident en exercice de l’organisation, Bola Ahmed Tinubu, également 
chef de l’État du Nigeria, a convoqué cette réunion d’urgence de 

la Conférence en vue de discuter des développements récents et de la 
situation politique au Niger. Au cœur de cette session se trouve l’examen 
attentif des évolutions survenues dans le pays voisin ces derniers temps.
CEDEAO cherche à stabiliser la situation politique en République du Niger
Cette réunion d’urgence fait suite à l’ultimatum lancé par la CEDEAO 
le 30 juillet dernier, enjoignant les militaires nigériens de rétablir le 
président Mohamed Bazoum dans ses fonctions sous peine d’intervention 
armée. Les autorités du Burkina Faso et du Mali ont conjointement émis 
un communiqué le 31 juillet 2023, avertissant que toute action militaire 
contre le Niger aurait des conséquences graves, y compris le retrait de 
leurs pays de la CEDEAO et la mise en œuvre de mesures de légitime 
défense en soutien aux forces armées et au peuple du Niger.
Préoccupante situation sécuritaire au Sahel 
Les gouvernements du Burkina Faso et du Mali ont également exprimé 
leurs inquiétudes quant aux retombées potentiellement désastreuses 
d’une intervention militaire au Niger. Ils ont mis en évidence le précédent 
de l’intervention unilatérale de l’OTAN en Libye, qui a contribué à l’essor 
du terrorisme dans la région du Sahel et en Afrique de l’Ouest.
Ultimatum de la CEDEAO au Niger : Réunion à haut niveau à Abuja pour 
trouver une solution
 Dans un geste de solidarité envers leur pays voisin, le Burkina Faso et le 
Mali ont dépêché une délégation à Niamey. Cette délégation est dirigée 
par le ministre d’État, ministre de l’Administration territoriale et de la 
Décentralisation, Porte-parole du gouvernement, le colonel Abdoulaye 
Maïga. Cette initiative vise à montrer leur soutien fraternel au peuple 
nigérien en cette période critique.
Président de la CEDEAO convoque une réunion d’urgence à Abuja pour 
aborder la situation au Niger
Le sommet extraordinaire de la CEDEAO à Abuja sera donc l’occasion 
pour les chefs d’État ouest-africains de discuter des mesures à prendre 
en réponse à la situation politique en République du Niger. La réunion 
devrait permettre de clarifier la position de la CEDEAO face à la crise 

L’ex-rébellion touareg coordination des mouvements de l’Azawad 
impute à l’armée malienne et au groupe paramilitaire russe Wagner 
une attaque, menée le 4 août, qui a fait deux morts parmi ses 

hommes. Un « acte odieusement prémédité » selon elle. L’ex-rébellion 
touareg dans le nord du Mali a accusé le 7 août l’armée malienne et le 
groupe paramilitaire russe Wagner d’avoir mené une attaque vendredi 4 
août contre l’une de ses bases, dans laquelle deux de ses hommes ont 
été tués. « Après récupération des informations avec preuves tangibles, 
la CMA [Coordination des mouvements de l’Azawad, ex-rébellion] est en 
mesure d’affirmer que cette attaque a été menée par les Forces armées 
maliennes et leurs supplétifs de Wagner », affirme la CMA dans un 
communiqué transmis lundi 7 août.
La junte au pouvoir au Mali depuis 2020 s’est détournée de la France pour 
se tourner politiquement et militairement vers la Russie. Elle dément la 
présence de Wagner et parle d’instructeurs de l’armée russe déployés 
au nom d’une coopération d’État à État. L’ex-rébellion avait rapporté le 
4 août avoir été attaquée le même jour à Foïta (nord) par « des hommes 
armés à bord de trois véhicules », sans préciser qui ils étaient. Elle a 
fustigé lundi un « acte odieusement prémédité » et « conclu qu’il s’agit 
d’une remise en cause délibérée du cessez-le-feu du 23 mai 2014 et des 
arrangements sécuritaires » conclu entre Bamako et les ex-rebelles.
« ATTITUDE BELLIQUEUSE DU GOUVERNEMENT »
La CMA « dénonce une fois de plus l’attitude belliqueuse du gouver-
nement [malien] et prend la médiation internationale à témoin des 
conséquences que pourrait engendrer cette attitude de va-t-en-guerre ».
Depuis plusieurs mois, les relations entre Bamako et l’ancienne rébellion 
se sont tendues, menaçant l’accord de paix signé sous l’égide d’Alger 
en 2015. En décembre 2022, l’ex-rébellion avait annoncé suspendre sa 
participation à cet accord, puis déclaré en avril 2023 qu’il n’y avait « au-
cun moyen de construire un avenir commun » avec Bamako. Cet accord, 
qui prévoit notamment des mesures de décentralisation et l’intégration 
d’ex-rebelles dans l’armée nationale, n’est que très peu mis en œuvre. 
Contrairement aux Touaregs, les groupes djihadistes ont eux continué le 
combat contre l’État malien, plongeant le pays dans une crise profonde 
sécuritaire et politique.

Jeuneafrique (Avec AFP)

actuelle et de déterminer les actions à entreprendre pour restaurer la 
stabilité dans la région.

Beh Coulibaly / El Hadj Ichiaka Menta
Source : Bamada.net
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/ BREVES /

Mandat d’arrêt contre l’ancien pm : La junte 
nigérienne a-t-elle refusé de livrer boubou ? 

Pour nombre d’observateurs, le dernier premier ministre d’IBK 
n’avait d’autres choix que d’embarquer avec les avions français 
pour s’éviter une extradition vers son pays, le Mali, où il s’est 
retrouvé dans le collimateur des autorités de transition depuis la 
judiciarisation du dossier dit Paramount.

Il n’en est rien, assurent nos sources, en indiquant toutefois que la 
tête de Boubou CISSÉ avait bel et bien fait l’objet d’une requête, au 
plus haut niveau de l’Etat malien, auprès du Général nigérien Mody, en 

marge de son
récent séjour à Bamako, dans le cadre de la coopération inter-putschiste. 
Les autorités de transition
avaient misé notamment sur un changement de la donne avec la sur-
venue d’un renversement du pouvoir politique auprès duquel le Premier 
ministre est censé jouir d’une protection plus assurée. Mais il
semble que le citoyen américain n’ait pas eu besoin de quitter le Niger 
sous pression pour se mettre hors de portée des limiers maliens. Et 
pour cause, il nous revient de sources concordantes, que l’ancien Pm 
est assez solidement accroché au Niger pour résister aux sollicitations 
d’extradition des pouvoirs qui l’avaient jadis inquiété dans un précédent 
dossier de «déstabilisation» des autorités de transition. Une affaire ayant 
finalement tourné court faute d’arguments solides qu’on tente de trouver 
dans le dossier Paramount où d’autres figures et potentiels prétendants 
la magistrature suprême sont impliqués. Il s’agit en l’occurrence d’Igor 
Diarra et Tiéman H. Coulibaly.

Le Témoin

Tunisie : Pourquoi le pays maltraite-t-elle les 
migrants d’afrique subsaharienne ? 

Après la forte émotion suscitée par la mort de deux migrantes à 
la frontière de la Tunisie et de la Libye, notre journaliste Fran-
çois Reynaert, alias ONCLE OBS, analyse la politique migratoire 
brutale menée par le président tunisien Kaïs Saïed.

A la fin du mois de juillet 2023, des photos publiées dans les jour-
naux bouleversent l’opinion. On y voit de pauvres gens errant dans 
le désert brûlant, hébétés, sans une valise, sans une bouteille 

d’eau. Quelques-uns des clichés montrent aussi des cadavres, laissés 
à même le sable. Tous sont – ou étaient — des migrants originaires 
d’Afrique subsaharienne, qui avaient cru trouver refuge en Tunisie, pour y 
préparer le passage tant espéré vers l’Europe.
« A leur tour, les pays du Maghreb adoptent cette idéologie de grand 
remplacement née en Europe »
Tous ont été arrêtés dans le courant du mois par la police tunisienne 
et transférés jusqu’à la frontière libyenne ou algérienne, où ils ont été 
laissés sans toit, sans nourriture, sans eau. Quelques jours auparavant à 
peine, d’autres photos nous arrivaient de Tunis : on y voyait Kaïs Saied, le 
président tunisien, tout sourire, aux côtés de la présidente de la Commis-
sion européenne, de la Première ministre italienne et du Premier ministre 
néerlandais, signer un partenariat entre l’Union et le petit pays d’Afrique 
du nord, portant en partie sur la gestion de la politique migratoire.
En Tunisie, « le régime se durcit pour se maintenir au pouvoir et ne 
pourra que se raidir encore »
Comment expliquer ce carambolage de l’actualité ? D’où vient ce double 
jeu mené par l’homme fort de la Tunisie ? D’une part, depuis des mois, 
il mène une guerre brutale contre les migrants installés dans son pays 
; d’autre part, il signe tout sourire un accord avec l’Europe portant 
entre autres sur le sort de ces malheureux. Comment comprendre cette 
politique ? A quelle stratégie correspond-elle ? Pourquoi devrait-elle 
alarmer l’Europe ? François Reynaert, alias Oncle Obs, répond à toutes 
ces questions dans cette nouvelle vidéo.

nouvelobs.com
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/ ACTUALITE /

Dans le cadre du lancement de la for-
mation du Doctorate of Business Admi-
nistration (DBA), l'Institut Supérieur de 

Technologies Appliquées (Technolab-ISTA) a 
organisé une séance d'information avec les 
professeurs et les participants. Cette séance 
a eu lieu le samedi 5 août 2023 dans la salle 
de conférence de l'Annexe C. Le président 
Directeur Général de Technolab-ISTA, Daouda 
Diakité, ainsi que des cadres de l'enseigne-
ment supérieur étaient présents.

Le programme de DBA a été 
initié par Technolab-ISTA en 
partenariat avec Paris School of 
Business.

Technolab-ISTA est un institut privé spé-
cialisé dans le domaine du Management et 
des technologies nouvelles. Il a été créé le 
18 mai 1998 et est agréé et reconnu par le 
gouvernement malien dans la quasi-tota-
lité des disciplines enseignées. L'institut 
propose différents niveaux d'enseignement 
et de formation, offrant aux étudiants des 
formations universitaires professionnalisées 
équivalentes à une licence, des programmes 
de master et/ou d'ingénierie permettant une 
insertion directe dans la vie active à des 
postes d'encadrement et de responsabilité 
dans divers domaines. Ces formations sont 
accessibles aux étudiants après trois ou cinq 
ans suivant l'obtention du baccalauréat.

Lors de son intervention, le président Di-
recteur Général de Technolab-ISTA, Daouda 
Diakité, a souligné que le DBA est un doc-
torat d'origine anglo-saxonne qui se déve-
loppe progressivement en France. Il a éga-
lement mentionné que ce partenariat avec 

Paris School of Business est le résultat de 
nombreuses négociations. "Nous devions 
convaincre nos partenaires que nous avions 
des professeurs qualifiés localement. La 
CAMES a également beaucoup contribué et 
plaidé en faveur de la mise en place de ce 
programme dans notre université", a-t-il 
précisé.

En ce qui concerne la différence entre le DBA 
et les doctorats de type Ph.D, le président 
Directeur Général de Technolab-ISTA, Daouda 
Diakité, explique que le DBA (Doctorate of 
Business Administration) est un doctorat à 
part entière, distinct des doctorats de type 
Ph.D. Il est résolument axé sur le monde 
professionnel. "Contrairement au doctorat, 
le DBA n'est pas un diplôme national délivré 
par le ministère de l'Enseignement Supérieur 
et de la Recherche. Ces deux diplômes ne 
s'adressent pas au même public. Alors que 
certains professionnels entreprennent un 
doctorat en milieu de carrière, celui-ci est 
généralement effectué en formation initiale, 

après l'obtention d'un master. Le DBA, quant 
à lui, vise des professionnels français, mais 
surtout étrangers, ayant généralement au 
moins 10 ans d'expérience", a-t-il avancé.

Il est également important de noter qu'au 
cours des 3 années du programme, les par-
ticipants bénéficieront d'un soutien constant 
d'un enseignant-chercheur dédié, spécialiste 
de leur domaine de recherche.Des discus-
sions ont révélé que le DBA encouragera les 
professionnels à affiner leur esprit critique et 
analytique, ainsi qu'à développer leurs com-
pétences en recherche, afin de devenir de 
véritables experts dans leur domaine respec-
tif. Il est également essentiel de faire preuve 
d'audace et de créativité. "Notre programme 
est conçu pour s'adapter au rythme de vie 
exigeant des cadres travaillant en entre-
prise, tout en leur permettant de maintenir 
un équilibre sain entre leur vie personnelle et 
professionnelle". 

  Maffenin Diarra

Enseignement Supérieur : 
Technolab-ISTA lance le Doctorate of 
Business  Administration (DBA)
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A la tête d’une forte délégation compre-
nant le Chef de cabinet, le Conseiller 
juridique, le Directeur des finances et 

du matériel, le Secrétaire général du minis-
tère de la Justice et des Droits de l’homme a 
représenté le ministre Mamoudou Kassogué 
à la cérémonie solennelle d’installation du 
Premier président et du Procureur général de 
la Cour d’appel de Kayes. Une cérémonie qui 
intervient après celle de Bamako.

Dans son réquisitoire, le Procureur géné-
ral sortant près la Cour d’appel de Kayes, 
Hamadoun dit Balobo Guindo, a rappelé la 
symbolique de cette cérémonie qui est de 
rehausser le moral du personnel de l’appareil 
judiciaire. Il a salué le ministre de la Justice 

et des Droits de l’homme pour cette «belle 
initiative».

Sous le leadership de Mamoudou Kassou-
goué, a-t-il souligné, la magistrature ma-
lienne brille de la plus belle manière. «Les 
populations de Kayes retiendront dans les 
annales de la justice qu’un homme s’est en-
gagé auprès de la famille judiciaire, auprès 
de ses collègues magistrats, auprès des po-
pulations pour rehausser à jamais sur le toit 
de l’histoire l’éclat particulier de la flamme 
naissante qui illuminera désormais l’instal-
lation des chefs de juridictions et de par-
quets. J’ai nommé le ministre de la Justice, 
Garde des sceaux, M Mamoudou Kassougué».

Il a retracé le parcours professionnel des 
deux promus, tous des magistrats de grade 
exceptionnel issus de la promotion 1995-
1997 de l’Institut national de formation ju-
diciaire.

Cette cérémonie, selon le Représentant du 
Conseil de l’Ordre des Avocats à Kayes, pro-
cède de la refondation du Mali. Il a rappelé 
les qualités de deux magistrats. «Le Premier 
président est foncièrement contre l’injustice.

Le Procureur général est d’une intelligence 
rare», a-t-il martelé. Il a mis l’accent sur 
quelques préoccupations au niveau de la ré-
gion en matière de justice comme la question 
sensible des discriminations.

Le Procureur général près la Cour d’appel 
de Kayes a déclaré mesurer l’importance 
de sa responsabilité. Housséini Traoré s’est 
appesanti sur les difficultés majeures des 
populations de Kayes, à savoir : les atteintes 
graves à l’environnement et l’épineuse et 
sempiternelle question de l’esclavage par 
ascendance. Le chef du parquet s’engage à 
apporter une réponse judiciaire appropriée à 
ces deux sujets. «Notre plan d’action ne se li-
mite pas seulement à ces deux pratiques qui 
nous venons de souligner. Il sera peaufiné en 
étroite concertation avec tous les membres 
du Parquet Général, des Parquets d’instance 
en tenant compte des avis des magistrats du 
Siège. Il y va de la réussite de la mission qui 
nous est assignée».

Boubacar I. Diarra

Cour d’appel de Kayes : Le premier président 
et le procureur général installés ! 
Après Bamako, c’est Kayes qui a abrité la cérémonie d’installation du premier président et du procureur général de la cour d’appel 
de la région. En effet, amadou moro et Housseini Traoré ont été officiellement installés dans leurs fonctions respectives le 3 
août dernier en présence du secrétaire général du ministère de la justice et des droits de l’homme et du directeur de cabinet du 
gouvernorat de Kayes.

/ ACTUALITE /
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Housséini Traoré, Procureur 
général 

Le nouveau procureur général a une maîtrise 
de l’Ecole nationale d’administration et un 
diplôme de l’Institut national de formation 
judiciaire. De 1994 à 1995, Housséini Traoré 
a été administrateur civil au ministère de 
l’Administration territoriale et de la Décen-
tralisation. En 1997, il entame une riche et 
longue carrière au sein de la magistrature. 
Ainsi, il est de 1997 à 2000, il officie comme 
juge au siège au Tribunal de première ins-
tance de Ségou avant de passer 4 ans à Djiré 
comme juge de paix à compétence étendue. 
Il pose en 2004 ses valises en 2004 pour la 
première fois dans la Cité des rails où il pré-

side le Tribunal du commerce pendant 7 ans. 
En 2011, il est affecté à la Direction nationale 
des affaires judiciaires et du sceau. Au bout 
d’un an, il officie au tribunal de première 
instance de Koulikoro en qualité de juge 
d’instruction. Le chef du parquet de la Cour 
d’appel de Kayes quitte la cité du Méguetan 
pour assurer les charges de Vice-président 
du Tribunal de première instance de la com-
mune II du District de Bamako. Il marque un 
pas en 2017 en devenant conseiller à la Cour 
d’appel de Mopti. De la Venise malienne, il 
intègre en 2020 le parquet général de la Cour 
d’appel de Bamako en qualité de substitut 
général.

Adama Moro, Premier Président 

Titulaire d’une Maîtrise de l’Ecole nationale 
d’administration (Ena), série Sciences juri-
diques et d’un Diplôme de l’Institut national 
de formation judiciaire, Adama Moro a com-
mencé sa carrière de magistrat en 1997 à 
Kayes comme Substitut du Procureur de la 
République. De 1999 à 2001, il est juge de 
paix à compétence étendue à Toukoto avant 
d’endosser la robe du juge au siège et pré-
sident du Tribunal de travail de Ségou. Il 
quitte la Cité des balanzans en 2004 pour 
trancher les litiges de Markala en qualité 
de juge de paix à compétence étendue. Par 
la suite, il est affecté à Tenenkou de 2008 à 
2011. En août 2011, il signe son retour dans 
la première région administrative du pays où 
il devient vice-président du Tribunal de pre-
mière instance puis Président du Tribunal de 
Travail. En décembre 2014, il est muté à Kou-
tiala où il est Président du Tribunal de pre-
mière instance. Un poste qu’il cumule avec 
celui du Tribunal de Travail.

Le nouveau Premier Président de la Cour 
d’appel de Kayes marque un pas décisif en 
2017 suite à sa nomination comme conseiller 
à la Cour d’appel de Mopti. En 2019, il sert 
pour la première fois dans sa carrière de 
magistrat à Bamako en qualité de Conseiller 
à la Cour d’appel de Bamako. Un poste qu’il 
occupait jusqu’à sa nomination à la tête de la 
Cour d’appel de Kayes.

Le Challenger
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L’Importance de l’Industrie 
Minière au Mali

Le Mali est reconnu pour ses vastes réserves 
de ressources minérales, notamment l’or, le 
phosphate, le sel, le calcaire, le kaolin et 
bien d’autres. L’or, en particulier, est le prin-
cipal moteur de l’économie minière malienne 
et constitue une part importante des expor-
tations du pays. Cette richesse minérale a 
attiré l’attention des investisseurs nationaux 
et internationaux, contribuant ainsi au déve-
loppement économique du Mali.

Le Processus de Raffinerie 
Minière

La raffinerie minière est un processus de 
transformation qui implique plusieurs étapes 
pour convertir les minéraux bruts en produits 
finis de haute valeur. Pour l’or, par exemple, 
les étapes typiques incluent l’extraction, la 
séparation du minerai de la gangue, la lixi-
viation chimique pour extraire l’or du minerai, 

la purification et la fonte pour obtenir de l’or 
brut. Ce dernier peut ensuite être raffiné da-
vantage pour éliminer les impuretés et pro-
duire de l’or de haute pureté.

Avantages de la Raffinerie 
Minière

La raffinerie minière offre de nombreux avan-
tages pour le Mali et son économie. En trans-
formant les matières premières en produits 
finis de qualité supérieure, le pays peut maxi-
miser la valeur ajoutée de ses ressources 
naturelles. Cela peut égalementcréer des 
emplois locaux, stimuler la croissance éco-
nomique et diversifier les revenus nationaux 
au-delà des simples exportationsde matières 
premières. De plus, la mise en place de raf-
fineries minières modernes peut contribuer à 
améliorer les normes environnementales et 
sociales de l’industrie, en minimisant l’im-
pact environnemental et en promouvant la 
responsabilité sociale des entreprises.

Défis et Perspectives

Malgré les avantages, l’industrie minière et 
la raffinerie au Mali sont confrontées à plu-
sieurs défis. Certains de ces défis incluent 
les questions environnementales liées à l’ex-
ploitation minière, la nécessité de garantir 
une répartition équitable des revenus entre 
l’État, les entreprises et les communautés 
locales, ainsi que la nécessité de maintenir 
des normes élevées en matière de sécurité et 
de santé des travailleurs.

Pour faire face à ces défis, le Mali peut en-
visager d’investir dans la formation de sa 
main-d’œuvre locale, de renforcer sa régle-
mentation environnementale et minière, et 
de promouvoir la transparence dans la ges-
tion des revenus générés par l’industrie. De 
plus, la collaboration avec des partenaires 
internationaux peut permettre de bénéficier 
de meilleures pratiques et de technologies 
de pointe en matière de raffinage et de ges-
tion minière durable.

L’industrie minière au Mali, avec sa raffinerie 
comme élément clé du processus, joue un 
rôle vital dans l’économie nationale. En op-
timisant les avantages économiques tout en 
abordant les défis environnementaux et so-
ciaux, le Mali peut exploiter ses ressources 
minérales de manière responsable et du-
rable, garantissant ainsi un avenir prospère 
pour le pays et ses citoyens.

Moussa Keita
Source: Bamada.net

L’industrie minière au Mali : Enjeux 
et évolution de la raffinerie minière 
L’industrie minière occupe une place prépondérante dans l’économie du Mali, un pays situé en Afrique de l’Ouest. Parmi les as-
pects essentiels de cette industrie figure la raffinerie minière, un processus crucial qui vise à transformer les matières premières 
extraites du sol en produits finis de haute qualité. Cet article se penche sur les enjeux et l’évolution de la raffinerie minière au 
Mali, mettant en lumière les avantages, les défis et les perspectives pour l’avenir.
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L'information a été donnée par le mi-
nistre des Maliens Établis à l'Extérieur 
et de l'Intégration Africaine, Monsieur 

Mossa AG ATTAHER, lors d'un point de presse 
tenu ce mardi 8 août 2023 dans son cabinet, 
en présence des membres de son cabinet 
et du Président du CSDM, Mohamed Cherif 
Haidara. Le thème retenu est : "Mobilités hu-
maines, facteurs d'intégration, de dévelop-
pement et d'enrichissement culturel : Quelle 
contribution des Maliens établis à l'Extérieur 
à la Refondation de l'État ?" Cet événement 
vise à diagnostiquer la situation des Maliens 
résidant à l'étranger.

Les états généraux de la migration et le cadre 
de concertation avec les Maliens établis à 
l'extérieur, prévus du 17 au 19 août prochain, 
seront présidés par le Président de la Transi-
tion, chef de l'État, le Colonel Assimi GOÏTA.

Au cours de ces états généraux de la mi-
gration et du cadre de concertation avec les 
Maliens établis à l'extérieur, un diagnostic 
réel de la situation de la diaspora malienne 
sera réalisé, ainsi que des propositions de 
solutions appropriées pour une gouvernance 
durable des migrations.

L'événement verra la participation de plus de 
300 représentants issus de diverses strates 
de la diaspora, incluant des responsables as-
sociatifs, des intellectuels et des opérateurs 
économiques, contribuant ainsi à enrichir les 
discussions.

Selon le Ministre Mossa AG ATTAHER, ces 
États Généraux de la Migration et le cadre de 
Concertations avec les Maliens établis à l'Ex-
térieur visent à restaurer l'unité, l'entente et 
la cohésion au sein de la diaspora malienne. 

Cette rencontre constitue également une 
opportunité de célébrer l'engagement de 
cette diaspora en faveur du développement 
socio-économique et culturel du Mali.

En prélude aux travaux des panels tech-
niques, un panel de haut niveau se tiendra 
sur les enjeux migratoires. Les thématiques 
proposées pour les travaux de panel sont, 
entre autres : 

- Panel 1 : Les recommandations issues 
des Assises Nationales de la Refondation 
de l'État sur la gestion des Maliens établis 
à l'extérieur
- Panel 2 : État des lieux des textes régissant 
les Maliens établis à l'extérieur
- Panel 3 : Protection des Maliens établis à 
l'extérieur, enjeux et perspectives

- Panel 4 : Défis des migrations irrégulières 
et la traite des personnes
- Panel 5 : Mécanismes de mobilisation de 
la diaspora pour le développement national 
(investissements productifs)
- Panel 6 : Définition de l'architecture d'un 
cadre de concertation avec les Maliens éta-
blis à l'extérieur
- Panel 7 : Contribution des scientifiques à la 
gouvernance migratoire
- Panel 8 : Articulation entre migrations et 
intégration sous-régionale
- Panel 9 : Coopération en matière de gouver-
nance migratoire
- Séance plénière : Cadre de concertation des 
Maliens établis à l'extérieur.

Bokoum Abdoul Momini

Maliens établis à l'Extérieur : Les États 
généraux de la migration seront présidés 
par le Président Assimi GOÏTA
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La Cédéao ne doit pas prendre des dé-
cisions sur la base des égos et des 
émotions de nos chefs d’Etat. Utiliser 

la force pour rétablir un président renversé 
n’est pas une bonne chose si l’on analyse les 
impacts d’une telle action.

1) Le premier problème, c’est le 
choix entre la démocratie, l’uni-

té et la paix dans la Sous-ré-
gion. La Cédéao semble, dans ce 
dilemme, avoir choisi le mirage 
de la démocratie.

Rétablir M. Bazoum dans son fauteuil de 
Président de la république du Niger par des 
forces étrangères, sans tenir compte de l’avis 
des citoyens, même si ces forces sont afri-

caines, ramènera-t-il la vraie démocratie 
dans ce pays ?

La réponse est certainement non. Le seul ob-
jectif qui sera atteint, c’est de montrer que 
la Cédéao des Chefs d’Etat a de la force pour 
imposer sa volonté à ses pays membres.

L’ironie de cette option est que c’est la force, 
et non le dialogue et le consensus, qui est 
utilisée pour imposer la démocratie.

2) Le second problème, c’est 
que la décision est prise sans 
consacrer le moindre temps à 
l’analyse de l’impact de celle-ci 
sur les populations et sur l’en-
semble de la sous-région. 

Les raisons profondes de cette succession de 
coups d’Etats dans la sous-région sont-elles 
connues ?

On se rappelle : les premiers coups d’Etats 
en Afrique, perpétrés juste après les in-
dépendances et pendant la guerre froide, 
étaient tous liés aux influences extérieures. 
Certains étaient même financés par l’exté-
rieur soit pour stopper le communisme, soit 
pour lutter contre l’impérialisme.

Qu’en est-il aujourd’hui ? Pourquoi, soudai-
nement dans la sous-région et après plu-
sieurs années de pratique démocratique, les 
coups d’Etats se succèdent-ils à un rythme 
si fréquent et rapproché de surcroît ?

Est-ce la faute des militaires, qui n’ont pas 
reçu une formation suffisante leur permet-
tant de respecter les principes et valeurs de 
la démocratie et de la république ?

Est-ce la faute des hommes politiques, qui 
ont trop déçu en ne parvenant ni à dévelop-
per nos pays ni à résoudre les problèmes 
de corruption, d’injustices et d’impunité qui 
minent nos sociétés ?

Coups d’état, CEDEAO, 
Afrique… : Les pertinentes 
interrogations de Harouna 
Niang 
Préférant la facilité que leur offre le rôle de satellites des grandes puissances déci-
dant de tout pour eux, les chefs d’état de la CEDEAO, au lieu de rassembler avec le 
dialogue et le consensus pour régler le différend, choisissent la force pour imposer 
‘’leur démocratie’’ au Niger. Dont la perte pour leurs patrons serait une catastrophe 
impardonnable ! Cela n’est pas sans conséquences, analyse le doyen Harouna Niang, 
non moins ancien ministre.



21Quotidien d’information et de communicationMALIKILÉ - N° 1401 du 09/08/2023

/ POLITIQUE  /

Est-ce toujours l’influence des puissances 
extérieures qui contribue à déstabiliser nos 
pays et à créer les conditions favorables 
aux coups d’Etat ? N’est-ce pas peut-être 
une combinaison de tous ces facteurs ou de 
quelques uns de ces facteurs ?

La Cédéao et l’U.A  ont-elles analysé toutes 
ces questions pour trouver la racine du pro-
blème et y apporter la meilleure solution 
pour le continent, pour les sous-régions et 
pour chacun des Etats africains ?

3) Le troisième problème, c’est 
la prise en compte du contexte 
international et de son évolution 
pour toute décision concernant 
les pays africains et le conti-
nent.

La guerre en Ukraine a déclenché une forme 
de rupture des équilibres qui maintenaient 
la marche du monde. Une concurrence voire 
une confrontation féroce est en cours entre 
les grandes nations. La Russie, qui s’était 
endormie après la chute du mur de Berlin, 

semble s’être réveillée et désire jouer un rôle 
à la hauteur de sa puissance militaire (sur-
tout nucléaire).

La Chine, qui a rattrapé son retard sur plu-
sieurs plans, technologique et commercial 
notamment, veut reprendre le leadership 
mondial ou, tout au plus, peser plus sur les 
grandes décisions.

De nouveaux regroupements naissent. C’est 
le cas des B.r.i.c.s par exemple et des an-
ciens regroupements en train de se renfor-
cer. C’est le cas de l’O.t.a.n qui cherche sans 
cesse à s’étendre à d’autres pays, surtout 
ceux de l’ancienne Union soviétique. Qu’en 
est-il de l’Afrique ?

Divisée et marginalisée pendant 
que les autres s’organisent…

Elle reste divisée et n’arrive toujours pas à 
parler d’une seule voix au plan international. 
Elle continue d’être dernière de la classe, 
malgré ses richesses naturelles et ses nom-
breuses potentialités parmi lesquelles sa 
population dont elle n’arrive toujours pas à 

tirer les dividendes ! Pire, malgré l’existence, 
depuis plusieurs années, de ses organisa-
tions sous-régionales et de l’U.a, l’Afrique 
continue de patauger dans la pauvreté avec 
le taux d’illettrés le plus élevé du monde !

Au plan international, l’Afrique est également 
le continent le plus marginalisé. Elle n’est 
membre ni du G7 ni du G20, encore moins du 
Conseil de sécurité des Nations unies où se 
prennent les grandes décisions qui affectent 
le monde entier, y compris chacun de nous.

Manifestement, nos leaders ne sont pas en-
core conscients de tous ces enjeux et n’ont 
aucune ambition visant à faire du continent 
africain une PUISSANCE MONDIALE qu’il faut 
respecter au même titre que l’Europe ou les 
Usa.

Des satellites autour des 
grandes puissances

Nos dirigeants préfèrent la facilité que leur 
offre le rôle de satellites qui tournent autour 
des grandes puissances où presque tout est 
décidé pour eux ! Ne soyons donc pas éton-
nés que les chefs d’Etat de la Cédéao, au lieu 
de rassembler les pays africains par le dia-
logue et le consensus comme seul outil de 
règlement de différends, choisissent d’utili-
ser la force pour imposer leur démocratie au 
Niger et faire plaisir ainsi aux grandes puis-
sances, dont la perte de ce pays dans leur 
giron serait une catastrophe impardonnable.

Peu importent alors le nombre de morts, les 
souffrances des populations innocentes voire 
une nouvelle division de l’Afrique entre les 
pro- coups d’Etat et les anti-coups d’Etat !

L’unité de l’Afrique, dont tous les experts 
sont d’accord que c’est le passage obligé 
pour son développement et pour le bonheur 
et la prospérité des Africains, est ainsi sim-
plement mise au second rang des priorités.

Harouna Niang, Ancien ministre
Le Challenger
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Le Niger a enregistré un autre coup d’État 
le 26 juillet 2023. Les coups d’État dé-
clenchent toute une série de réactions 

en chaîne, imprévisibles et incontrôlables. 
En effet, les événements qui ont conduit à 
ce coup de force, qui peuvent être ni souhai-
tables ni acceptables dans une véritable dé-

mocratie, ne sont que les conséquences des 
actions et décisions prises par les classes 
dirigeantes de nos pays au cours de ces der-
nières décennies.

La gouvernance de ces politiciens a ampli-
fié l’affairisme et la corruption endémique, 

le tripatouillage des constitutions pour leur 
maintien au pouvoir ou la sauvegarde des in-
térêts personnels, les élections truquées et 
fortement contestées, et les crises alimen-
taires et sécuritaire alimentées par la fai-
blesse et l’échec d’une démocratie pervertie.

Soif de renouveau encore plus 
grande chez les plus jeunes

Il y a une césure de plus en plus évidente 
entre nos populations et nos politiciens. C’est 
pour cela que nos peuples applaudissent et 
soutiennent les coups d’état de nos jours. 
Nos peuples cherchent une nouvelle voie. 
Cette soif de renouveau politique est peut-
être encore plus grande chez les plus jeunes. 
Le modèle de démocratie abâtardie imposé 
à nos peuples s’est essoufflé. C’est pourquoi 
nous devons tous réaffirmer notre engage-
ment à œuvrer sans relâche pour l’avènement 
d’une vraie démocratie liée à nos valeurs et 
à notre identité, et surtout d’États qui garan-
tissent une plus grande justice sociale pour 
l’ensemble de nos peuples.

A présent, les dirigeants de la Communau-
té Économique des États de l’Afrique de 
l’Ouest (Cédéao) ont fixé un ultimatum d’une 
semaine aux militaires nigériens pour un 
retour complet à l’ordre constitutionnel, af-
firmant ne pas exclure un recours à la force 
si ce n’était pas le cas. Ils ont également 
décidé de suspendre toutes les transactions 
commerciales et financières entre les États 
membres et le Niger.

Face à cette mise en garde de la menace 
d’usage de la force proférée par les diri-
geants de la sous-région et soutenus par 
leurs partenaires occidentaux, dont la 
France, ex-puissance coloniale, les Officiers 
dirigeants du Burkina Faso et du Mali – à 
l’image du Général Moussa Traoré, toutefois 
dans un contexte bien diffèrent, qui fit atter-
rir ses soldats en quelques heures à Conakry 
pour faire face à l’agression impérialiste 
contre la Guinée en novembre 1970 – pré-
viennent que toute intervention militaire 

Les coups d’état analysés par 
Cheick Boucadry Traoré : Les 
actions et décisions de nos 
dirigeants à la base  
Les coups d’état sont les conséquences des actions et décisions prises par les 
classes dirigeantes de nos pays, analyse Cheick Boucadry Traoré, président du parti 
care
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contre le Niger entraînerait un retrait de 
leurs pays de la Cédéao, ainsi que l’adoption 
de mesures de légitime défense en soutien 
aux forces armées et au peuple du Niger.

Ils ajoutent qu’ils refusent d’appliquer les 
sanctions contre le peuple et les autori-
tés nigériennes autorisées par la Cédéao. 
Pourtant, le Général Moussa Traoré fut l’un 
des initiateurs et pères fondateurs de cette 
même organisation sous-régionale. Quant 
au gouvernement de transition guinéen, tout 
en affichant son soutien aux militaires et au 
peuple nigérien, a exprimé son désaccord 
concernant les sanctions préconisées par la 
Cédéao. Et l’Algérie n’a pas hésité à émettre 
une mise en garde concernant une interven-
tion militaire de la Cédéao au Niger. Il reste à 
savoir si la Cédéao a les moyens de soutenir 
ses décisions ou d’intervenir militairement 
au Niger. Quoi qu’il en soit, les dirigeants 
de l’organisation peuvent se féliciter d’avoir 
réussi à tracer les premiers pas vers le dé-
clenchement des hostilités entre les pays 
membres ou même d’une guerre régionale.

Décisions légères et absurdes 
de la Cédéao

Décidément, nul n’est à l’abri de décisions lé-
gères et absurdes de la Cédéao. Elle semble 
passer son temps à lancer des menaces au 
lieu de trouver des solutions durables aux 
problèmes politiques ou de société dans les 
états membres. Les hommes d’État conti-
nuent à se réunir et à rédiger des communi-
qués qui ne sont ni pertinents ni en rapport 
avec ce qu’ils essaient de faire ou d’accomplir 
en premier lieu. Était-il nécessaire d’inviter 
l’Officier à la tête de la transition tchadienne 
au sommet de l’organisation et l’envoyer en 
catimini en médiation auprès des militaires 
nigériens ? Cette posture de ‘‘deux poids, 
deux mesures’’ enlève toute crédibilité à leur 
action de dénonciation et de légitimité aux 
sanctions prises.

Il nous semble qu’il y a un manque de 
connaissances adéquates des enjeux ou de 

réflexion défaillante, ou même d’une im-
pulsion mal maitrisée et de débordement 
émotionnel chez les dirigeants de cette orga-
nisation. Fallait-il fermer les frontières pour 
faire souffrir les pauvres populations après 
le malheureux exemple au Mali ? Quoi qu’il 
arrive, les portes de Dieu seront toujours 
grandement et gracieusement ouvertes pour 
les pauvres nigériens à la recherche d’une 
vie meilleure. Il est temps que ces dirigeants 
aient la capacité d’anticiper les consé-
quences de leurs décisions et actes.

Risque d’embrasement de la 
région entière

Aussi, les dirigeants de l’organisation doivent 
démontrer plus de connaissance et de com-
pétences nécessaires pour prendre leurs 
propres décisions concernant nos affaires 
et, surtout, savoir évaluer correctement 
les risques encourus par ces décisions. Ils 
doivent éviter de faire l’erreur de penser que 
ces risques ne les concernent pas ou qu’ils 
échapperont aux conséquences potentielle-
ment négatives de leurs choix. A cet effet, 
Il est important de savoir qu’un conflit qui 
touche un pays peut rapidement embraser la 
région entière du fait des liens sociaux, éco-
nomiques et culturels qui existent entre nos 
peuples. Il est alors important de travailler 
avec les militaires, les politiques et la société 

civile au Niger pour redéfinir le cadre de l’in-
tervention de l’organisation sous-régionale 
et éviter les erreurs du passé. Au lieu d’une 
guerre régionale, ils doivent intelligemment 
travailler pour la paix et sommer les mili-
taires au retour à une vie constitutionnelle 
normale dans un bref délai. Il est tout aus-
si souhaitable que la Cédéao commence à 
consulter nos peuples avant de prendre des 
décisions qui affectent leur vie quotidienne 
et leur sécurité, et pouvant avoir des réper-
cussions négatives. Nous sommes convain-
cus que les citoyens des pays membres de la 
Cédéao veulent une organisation qui permet 
l’émergence d’un système économique et 
social au service des peuples de la commu-
nauté. Le destin de nos pays se jouera dans 
une Cédéao plus rassemblée.

Nos peuples veulent une Cédéao qui change, 
dans un monde nouveau, une Cédéao qui 
œuvre pour des changements politiques et 
sécuritaires, économiques et sociaux qui 
répondent à leurs attentes. Ils veulent sû-
rement une Cédéao qui gagne en efficacité. 
Enfin, ils veulent une Cédéao qui défend de 
bonnes politiques de gouvernance et non une 
démocratie de façade.

Cheick Boucadry Traoré
Le Challenger
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Au Mali, le taux de dépigmentation chez 
les femmes ne cesse d'augmenter jour 
après jour. Si certaines se dépigmen-

tent par pur plaisir, il faut reconnaître que 
d'autres utilisent cette technique d'éclaircis-
sement de la peau pour attirer les hommes. 
Les arguments avancés par les adeptes de 
cette pratique sont les suivants : "de nom-
breux hommes maliens aiment les femmes 
au teint clair".

L'obsession des femmes maliennes d'avoir 
une peau claire n'est plus une nouveauté. Le 
phénomène qui pousse les jeunes filles et les 
femmes à ressembler coûte que coûte aux 
femmes blanches a pris des proportions dé-
mesurées. Bien qu'elles soient conscientes 
des méfaits de cette pratique, les femmes 
maliennes ne peuvent résister à la tentation 
de s'y adonner, parfois dans le but de plaire 
aux hommes. Une seule idée anime celles 
qui utilisent ces produits cosmétiques dont 
la composition et l'utilisation sont inconnues 
: "il faut être blanche à tout prix pour plaire 
aux hommes". Khadiatou Diarra, qui avoue 
avoir recours à la dépigmentation, affirme 
que la beauté ne peut être obtenue qu'en 
ayant une peau blanche. "Dès qu'on parle de 
dépigmentation, il y a des gens qui crient que 

c'est une mauvaise pratique. Or, au Mali, la 
majorité des hommes préfèrent les femmes 
au teint clair. C'est ce qui pousse de nom-
breuses jeunes filles de mon âge à se dépig-
menter", explique-t-elle.

Les arguments avancés par notre première 
intervenante ne sont pas totalement faux. 
En effet, lors de notre reportage, nous avons 
recueilli l'avis de certains hommes sur ce 
sujet. Certains d'entre eux soutiennent fer-
mement qu'une femme n'est belle que lors-
qu'elle a la peau claire. Étonnant ! Mais c'est 
une réalité. Ousmane Cissé fait partie de 
ceux qui ont cette mentalité. Selon lui, il est 
attiré par les femmes au teint clair : "depuis 
que je fréquente des femmes, j'essaie d'être 
avec celles qui ont soit un teint légèrement 
clair, soit très clair. Chaque fois que je ren-
contre une femme avec un teint légèrement 
clair, j'achète moi-même des produits pour 
qu'elle se dépigmente. Personnellement, 
je ne suis pas contre la dépigmentation car 
c'est une question de choix". Il ajoute : "je 
ne veux pas aller dans l'extrême, mais j'aime 
être avec des femmes qui se dépigmentent 
au plus haut niveau".

De son côté, Adjaratou Coulibaly, une jeune 
femme d'une vingtaine d'années, affirme que 
devenir claire dans les 7 prochains mois est 
un défi pour elle. Pour y parvenir, celle qui 
vient de se fiancer affirme qu'elle utilisera 
tous les moyens possibles pour atteindre son 
objectif."J'utilise depuis un certain temps 
des produits éclaircissants de toutes sortes 
(en tube, en lotion, en savon, en injection, en 
pommade, etc.). Avant, c'était une pratique 
qui ne me plaisait pas, mais actuellement 
mon fiancé m'encourage à le faire car il 
souhaite que je devienne plus claire avant le 
mariage", témoigne-t-elle sans gêne.

La dépigmentation volontaire est une pra-
tique qui s'est répandue au Mali depuis long-
temps. Même si elles sont conscientes des 
effets néfastes de ces produits sur la santé 
humaine, les femmes ne peuvent s'empêcher 
de se dépigmenter, souvent pour plaire aux 
hommes. Il est même triste de constater que 
de nombreuses femmes maliennes se dépig-
mentent de nos jours à la demande de leur 
mari. C'est une réalité répugnante que vit la 
société malienne.

Siguéta Salimata DEMBELE

Dépigmentation volontaire des femmes : 
Les hommes accusés
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L’apparence des locaux qui abritent le 
siège de l’entreprise United Aircraft, si-
tué dans le quartier Yizhuang de Beijing, 

spécialisée dans la fabrication des hélicop-
tères sans pilote et de drones, renseigne peu 
sur l’ingéniosité qui s’y déploie au quotidien 
et ses ambitions. Il faut visiter ses différents 
compartiments pour se rendre compte de 
l’immensité du travail qui s’y mène chaque 
jour. Depuis le développement de son tout 
premier modèle d’hélicoptère sans pilote, le 

TD 220, d’autres prototypes plus performants 
ont été conçus pour pourvoir aux besoins de 
nombreuses institutions.

Grâce à l’innovation permanente et au dé-
vouement d’une équipe d’ingénieurs rompus 
à la tâche, le TD dispose de plusieurs mo-
dèles comme le TD 450 ou 550 qui peuvent se 
rendre dans toutes sortes d’endroits difficiles 
d’accès et transporter plusieurs tonnes d’ob-
jets. En quelques années, ce prototype a ac-

quis la réputation d’accomplir des « missions 
impossibles. »  L’expertise de l’entreprise a 
conquis divers secteurs d’activités en Chine. 
En effet, les hélicoptères sans pilote inter-
viennent avec succès dans la lutte contre la 
contrebande aux frontières chinoises, dans 
l’exploration géographique, dans les inter-
ventions de sauvetage, la cartographie et 
bien d’autres domaines…

En visitant l’entreprise, on se rend compte de 
la place qu’elle occupe dans le processus de 
modernisation à la chinoise. Un processus 
qui prend appui sur les réalités chinoises et 
exploite les avantages de la science et de la 
technologie pour promouvoir un développe-
ment pacifique et harmonieux dans tous les 
secteurs de la vie. Un développement de type 
endogène où l’innovation occupe une place 
de choix. Dans les différents ateliers, l’activi-
té est intense, les uns s’occupant de la main-
tenance d’appareils, d’autres s’activant tout 
autour des hélicoptères prêts pour les vols 
d’essai, certains concentrés devant des or-
dinateurs en train de concevoir de nouvelles 
idées. Ces technologies que sont les hélicop-

/ INTERNATIONAL  /

Hélicoptères sans pilote :  
Champions des « missions 
impossibles »
Des entreprises chinoises se sont spécialisées dans le développement de techno-
logies appropriées pour accompagner un développement de qualité dans tous les 
secteurs de la société. L’innovation au quotidien est la recette appliquée par ces 
compagnies en mettant à profit les avantages de la science. C’est le cas de la société 
d’United Aircraft qui s’illustre depuis quelques années dans la fabrication des héli-
coptères sans pilote et de drones.
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tères sans pilote et les drones sont devenues 
incontournables si l’on est soucieux d’obtenir 
des résultats satisfaisants dans certaines 
initiatives.

Une technologie indispensable 
en Afrique

Cette technologie qui est largement utilisée 
en Chine est aussi indispensable en Afrique. 
Dans un continent confronté à plusieurs 
défis comme l’insécurité, le braconnage et 
l’enclavement de certaines zones, ces héli-
coptères sans pilote peuvent servir utilement 
et efficacement. Les pays qui font présente-
ment face aux groupes armés terroristes ont 
besoin de ces engins qui peuvent contribuer 
à une meilleure surveillance des territoires 
et à la traque des malfaiteurs. Ils pourraient 
contribuer énormément à suivre les mou-
vements de ces groupes terroristes, passés 
maîtres dans la criminalité transfrontalière. 
La porosité des frontières en Afrique qui rend 
le plus souvent complexe la lutte contre des 
maux comme les trafics illicites en tous 
genres pourrait être résolu avec l’appropria-
tion de cette technologie des hélicoptères 
sans pilote.

Le braconnage des espèces protégées et en 
voie de disparition est également un véri-
table fléau sur le continent. Chaque année, 

ce sont des milliers d’animaux sauvages 
protégés qui sont tués dans des parcs. Il 
arrive dans certains cas où les braconniers 
s’en prennent à la vie des gardes forestiers 
afin de pouvoir assouvir leurs forfaits. Pour 

combattre efficacement ce phénomène, les 
hélicoptères sans pilotes pourraient être une 
solution efficiente.

Lors des catastrophes naturelles comme les 
inondations, l’accès aux endroits sinistrés 
est parfois impossible. Dans ce cas de figure, 
ces engins peuvent être d’un recours utile 
pour sauver des vies ou encore désenclaver 
des zones coupées du reste du monde. Les 
champs d’application de ces appareils sans 
pilotes sont donc variés en Afrique. Ces 
technologies méritent d’être appropriées 
pour non seulement lutter contre l’insécu-
rité, mais aussi promouvoir des secteurs de 
développement comme l’agriculture.

(Note de l'éditeur : Cet article reflète le point 
de vue de l'auteur Karim Badolo et pas né-
cessairement celui de CGTN.)

Source : CGTN Français
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Il existe une “fenêtre d’opportunité” pour 
mettre fin diplomatiquement au coup 
d’état militaire au Niger, ont déclaré les 

États-Unis. Alors que Washington pense que 
la crise peut être résolue, il a suspendu des 
millions de dollars d’aide jusqu’à ce que le 
président Mohamed Bazoum soit réintégré. 
Les pays d’afrique de l’ouest se réuniront jeu-
di pour discuter du coup d’état après avoir 
averti la junte d’une action militaire. Les 
putschistes ont répondu à la menace du bloc 
d’états africains de la CEDEAO en fermant 
l’espace aérien du Niger. La CEDEAO avait 
donné un délai de dimanche à 23h00 Gmt aux 
dirigeants de la junte nigérienne pour qu’ils 
se retirent et rétablissent le président élu. 
S’exprimant lors d’une conférence de presse 
du département d’état américain lundi, le 
porte-parole Matthew Miller a déclaré que 
“la fenêtre d’opportunité est toujours ou-
verte”.

Il existe une « fenêtre d’opportunité » pour 
mettre fin diplomatiquement au coup d’État 
militaire au Niger, ont déclaré les États-Unis.
Alors que Washington pense que la crise 
peut être résolue, il a suspendu des millions 
de dollars d’aide jusqu’à ce que le président 
Mohamed Bazoum soit réintégré. Les pays 
d’Afrique de l’Ouest se réuniront jeudi pour 
discuter du coup d’État après avoir averti la 
junte d’une action militaire. Les putschistes 
ont répondu à la menace du bloc d’États 
africains de la CEDEAO en fermant l’espace 
aérien du Niger.

La CEDEAO avait donné un délai de dimanche 
à 23h00 GMT aux dirigeants de la junte nigé-
rienne pour qu’ils se retirent et rétablissent 
le président élu. S’exprimant lors d’une 
conférence de presse du département d’État 

américain lundi, le porte-parole Matthew 
Miller a déclaré que « la fenêtre d’opportu-
nité est toujours ouverte». Il a ajouté que les 
États-Unis estimaient que « la junte devrait 
se retirer et laisser le président Mohamed 
Bazoum reprendre ses fonctions » et que les 
États-Unis restaient en contact avec le diri-
geant déchu. Le plus haut diplomate amé-
ricain, le secrétaire d’État Antony Blinken, 
a déclaré à BBC News que la CEDEAO avait 
le plein soutien de Washington pour son 
approche de la crise au Niger. « Il est très 
important que cet ordre constitutionnel soit 
rétabli et en ce moment, je pense que la CE-
DEAO joue un rôle très important pour rame-
ner le pays dans cette direction », a déclaré 
M. Blinken. L’Union européenne a également 
déclaré qu’il restait une chance de restaurer 

le gouvernement démocratiquement élu du 
Niger. « L’UE pense toujours qu’il y a de la 
place pour une médiation jusqu’au jeudi 10 
août », a déclaré un porte-parole de l’UE, fai-
sant référence au sommet de la CEDEAO de 
jeudi. L’instabilité croissante dans la région a 
contraint lundi la France, ancienne puissance 
coloniale, à mettre en garde ses citoyens 
contre les voyages dans la région du Sahel, 
et à ceux qui s’y trouvent encore d’être pru-
dents en raison du sentiment anti-français. « 
Il est essentiel de limiter les déplacements, 
de rester à l’écart de tout rassemblement 
et de se tenir régulièrement informé de la 
situation », lit-on dans un communiqué du 
ministère des Affaires étrangères.

BBC

Coup d’état au Niger : Les États-Unis 
voient une « fenêtre d’opportunité » pour 
mettre fin à la crise
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Parrain de ce Tournoi, l’ex-gloire du 
foot malien (Aigles et Stade malien 
de Bamako), Siré Diallo s’est fondu en 

compliments pour le comité d’organisation. 
« Je suis honoré. Alors faites-vous plaisir et 
sachez que le sport en général et le foot en 
particulier sont des nobles activités », af-
firme le parrain après le coup d’envoi.

Siré, notre père à tous « mérite d’être honoré 
», avance un des membres du terrain 7/7 Fa-
ladié-Séma (qui abrite le tournoi).

Même son de cloche au niveau des acteurs 
du sport et de la jeunesse de Faladié-Séma. 
Notamment le président du comité technique 
et celui des centres de formation. « Siré Dial-
lo est notre père à tous. Ce tournoi concerne 
les enfants de Faladié-Séma mais du District 
de Bamako », ont-ils fait savoir.

Le Comité d’organisation peut donc être ras-
suré. Le tournoi  « Vacances foot Faladié-Sé-
ma », a la bénédiction des enfants du pays. 
« Merci à tous. Nous mettrons tout en œuvre 
pour que ce tournoi soit une réussite », a 
d’ailleurs promit le responsable de Mario FC, 
un Centre engagé dans le tournoi.

Le porte-parole du comité d’organisation du 
tournoi, Amadou Sow, a d’abord révélé les 
qualités de grand homme de développement 
tout court de l’ex gloire du football malien. 
« En sa présence au sein du Stade et sous 
le drapeau avec l’équipe nationale, il  a fait  
beaucoup pour ce pays. A Faladié-Séma 

depuis, qu’il est là pareil. Ses actions de 
développement ne sont plus à démontrer. 
Le président Salif Kéïta Domingo alors pré-
sident de la Fémafoot n’a pas eu tort de lui 
faire confiance dans la gestion du ballon 
rond  afin de traduire sa vision sportive en 
acte », a-t-il indiqué.

Le parrain a fait savoir que ce comité d’or-
ganisation initiateur est une véritable chance 
pour ce quartier de Faladié-Séma. Il a exhor-

té les jeunes au fair-play lors des matches, 
également au travail et de prendre très au 
sérieux le sport. A l’en croire, le sport en gé-
néral et le foot en particulier est une saine 
émulation et surtout un facteur de cohésion 
sociale. Il s’est dit aussi heureux du choix 
porté sur lui  pour être parrain de ce tournoi 
qui l’a accueilli avec honneurs.

Pour rappel, 8 équipes  toutes issues des 
centres de formation se sont lancées à l’as-
saut de cette 1ère édition. Il s’agit de : en 
poule A on retrouve AS 7-7, FC Wami, AS 
Wati-B et Mario et la poule B avec Diakassa, 
CFAAM, Waraba et Exel Foot.

Objectif : promouvoir le foot à la base et ho-
norer  l’un des grands animateurs du football 
malien des années 1970-80. Ce, à travers ce 
qu’il adorait le plus : le football.

Sarr 
Mali Tribune

/ POLITIQUE  /

Tournoi vacances foot : 
Le parrain exhorte les jeunes 
au FAIR-PLAY 
Les jeunes de de Faladié en Commune VI, ceux du District de Bamako et même du 
Mali en particulier n’oublieront pas de sitôt ce 22 juillet 2023. Cette date sera gravée 
comme un jour historique avec le lancement de la première édition du Tournoi Fala-
dié-Séma sur le terrain 7/7 dudit quartier.
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